
ASSOCIAZIONE AMICI DI PADRE MARIO
Via S. Antonio, 22 - 38122 Trento (Italia)  -  tel. 0461.932373

amicipadremario@gmail.com  |  www.marioborzaga.it

Trento, 9 maggio 2014

RAYONS DE LUMIERE

textes choisis selon divers thèmes

du Journal d’un homme heureux
de P. Mario Borzaga, omi





heureux » (Edition de 1985-1986 et celle, complète de 2005) et 
dans la correspondance fort abondante envoyée du Laos, il décrit 
le cheminement de son âme et la difficulté de la vie missionnaire, 
rendue encore plus difficile par la guérilla communiste.
Vers la fin de 1958, il rejoint la communauté chrétienne du petit 
village hmong de Kiukatiam. Il s’emploie à former les catéchistes, 
la visite des familles, il accueille et soigne les malades qui arrivent 
en foule, quotidiennement, devant sa porte.
Dimanche 24 avril 1960, après la Messe, quelques Hmong, vont 
à sa rencontre et lui renouvellent la demande de se rendre à 
leur village de Pha Xoua, à trois jours de marche, sur les pistes 
montagneuses, inaccessibles de la forêt tropicale : une tournée 
missionnaire de quelques semaines qu’il fallait affronter avant le 
début de la saison des pluies.
Lundi, 25 avril, P. Mario s’est mis en route, accompagné de son 
jeune catéchiste Thoj Xyooj Paul. Ils ne reviendront plus de ce 
voyage. Les recherches entreprises à la suite de leur disparition 
ne donneront aucune réponse. Les témoignages recueillis 
depuis le début, et ceux, reçus surtout dans ces derniers mois, 
confirment ce que l’on a toujours su : leur meurtre par les mains 
du « Pathet Lao communiste ».
La cause de canonisation du P. Mario et du catéchiste Paolo 
Thoj Xyooj s’est ouverte à Trente, le 7 octobre 2006. Elle s’est 
conclue le 17 octobre 2008. La Positio, qui a connu une nouvelle 
rédaction, est en attente de son approbation. Viendra ensuite 
l’étude des théologiens et des Cardinaux, appelés à donner leur 
opinion décisive sur le martyre, mais aussi sur la vie et les vertus 
de nos Serviteurs de Dieu.

PRÉSENTATION

Les Ecrits du P. Mario Borzaga, le Journal en particulier, 
suscitent non seulement de l’admiration, mais encore de 
la dévotion, auprès des laïcs de toute condition et chez 
les personnes consacrées. On pense alors à ses paroles : 
« C’est inutile de s’émouvoir devant les saints, il faut les 
imiter » (29.07.57)
La figure du jeune prêtre missionnaire fascine spécialement 
les jeunes. Preuve en sont les milliers de commentaires écrits 
et de témoignages de faveurs et de grâces obtenues par 
son intercession. La « réputation de sainteté et de martyre » 
augmente de jour en jour. Un exemple : les visites sur le site 
web marioborzaga.it, créé en 2004, atteignaient en mai 2014 
quasi 19.000 contacts, et sa page Facebook comptait plus de 
1.500 fans.
Ceci explique la demande de la part de beaucoup 
d’avoir un choix de textes, groupés par thèmes pour un 
approfondissement, la prière et les citations.
Les textes choisis pour cette publication, tirés uniquement du 
« Journal d’un homme heureux » semblent surtout exprimer 
la personnalité du P. Mario, sa vocation à la sainteté et au 
martyre. J’ai réservé un titre à part à la dévotion du Sacré 
Cœur, caractéristique de sa spiritualité.
Le P. Mario écrit en priant et prie en écrivant.

P. Angelo Pelis omi
Postulateur 

Rome, le 24 février 2013
dans  mon 50ème anniversaire de Sacerdoce
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Ô Jésus, je t’en prie de pouvoir devenir,
dans le sens vrai et propre de la parole...

religieux, prêtre, missionnaire, apôtre de ton Sacré cœur, martyr.
Ecrits inédits

Mario Borzaga naît à Trente, le 27 août 1932. A 11 ans, il entre au 
petit séminaire, d’abord à Drena, à cause de la guerre et deux ans 
plus tard, à Trente, où il continue les études jusqu’à la première 
année de théologie. A 20 ans, il entre dans la Congrégation des 
Missionnaires Oblats de Marie Immaculée.
Le 21 novembre 1953, il prononce les premiers vœux, à 
Ripalimosani (CB).
Au scolasticat oblat de San Giorgio Canavese, dans l’étude et 
la prière, il se prépare pendant 4 ans à la mission ad gentes, 
le rêve qu’il cultive depuis déjà longtemps. Après la profession 
perpétuelle, le 21 novembre 1956, il s’approche du « sacerdoce 
– écrit-il – comme une mère au moment de l’enfantement » et 
il poursuit : « je veux me former une foi et un amour profond 
et granitique : autrement, je ne pourrais pas être martyr... » (1 
février 1957).
Le 24 février 1957, il est ordonné prêtre. La première messe est 
célébrée le Dimanche 28 avril, au Dôme de Trente, sa paroisse. 
Il a reçu l’Obédience pour le Laos, le 2 juillet 1957 et le 31 
octobre, il lève l’ancre, avec le premier groupe des Missionnaires 
Oblats italiens. Le P. Mario, avec ses 25 ans, est le plus jeune 
de l’expédition.
Après un mois de voyage, ils arrivent au Laos. A Paksane, petite 
ville sur le bord du Mékong, pas bien loin de la capitale Vientiane, 
le Serviteur de Dieu passe la première année pendant laquelle il 
se consacre à l’étude du laotien, pour entrer le plus rapidement 
que possible en contact avec les gens et pouvoir ainsi leur 
annoncer la Bonne Nouvelle. Dans son « Journal d’un Homme 
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que la Règle m’indique, doit m’intéresser à fond comme l’unique 
et la plus importante chose qui existe pour moi en ce moment, au 
monde. Rien ne doit exister en dehors de ta Volonté. (05.06.57)
Les Apôtres ont fait des miracles, mais qui nous empêche de 
renouveler, nous aussi, le miracle de l’Amour, de l’Amour pour 
tout ce qui nous fait mal, qui n’est pas notre volonté mais la 
volonté de Dieu... (06.01.58)
Journée de la sainteté sacerdotale : ... jour et heure de commencer 
à vouloir être saint et fervent encore une fois. Ceci... c’est quelque 
chose de plus qu’une résolution : c’est trop la volonté de Dieu 
pour pouvoir l’abandonner le cœur léger. (04.09.58)
J’adore la Volonté de Dieu, même et surtout quand je sors de 
nos vues mesquines. (29.10.58)
La Volonté de Dieu est toujours importante même si elle ne me 
plaît pas. (06.03.58)

AMOUR ENVERS DIEU

En passant tout près du Jésus de la petite chapelle, je me 
souviens m’être agenouillé dans le couloir et avoir prié avec 
une certaine ferveur. Voir de l’extérieur, à travers les vitres et 
les voiles, les lampes qui veillent le très Saint Sacrement me fait 
toujours un certain effet. (01.10.56)
Pour parler de Jésus aux enfants, il faudrait être comme 
eux, simple et avec une âme débarrassée de tout préjugé. 
(04.10.56)
Je veux et j’espère que du bas fond gris et avarié de ma journée, 
surgisse le ciel d’Amour de Jésus. (11.10.56)
Mais moi « j’irai le chercher à chaque instant de ma vie », et je ne 
veux souffrir rien d’autre que toute la douleur et la joie de cette 
recherche, angoissante et béatifiante. (15.10.56)
Je sais par ailleurs, qu’il y a des personnes qui s’appellent Jésus, 
Marie ; je sais qu’ils constituent pour moi le grand et unique 
Amour. (21.10.56)
L’amour pour Jésus doit être une chose bien sublime. Si même 
une petite partie de cet amour, même un seul souffle, doit passer 
devant les yeux de Dieu, purifié par le feu et le sang… Jésus ne 
me veut pas moi, mais mon amour. (02.11.56)
Jésus nous a donné la possibilité de l’aimer, non seulement à 
travers sa Grâce qui est en nous autant que dans le Tabernacle, 
mais dans chaque chose qui nous entoure et qui peut nous 
arriver. Il imprègne toute ma vie : c’est un Amour qui se fait aimer 
partout et à chaque instant ; Il ne se soustrait jamais. (03.12.56)
Tout ce qui est en moi et en dehors de moi est plein de Jésus, il 
n’y a pas de place pour moi si ce n’est en Lui. Je suis en Jésus 
avec mon petit amour et mes grandes fautes. (04.12.56)
Ainsi ma vie se déroule comme le plus beau roman du monde, 
car c’est un roman d’amour, d’Amour avec donné l’amour, je dois 
lui rendre l’Amour, et s’il m’a donné Sang je dois lui rendre Sang ! 
Du moment qu’il accepte l’échange, je dois le faire ! (21.02.57)
… une bonne méthode pour nous sanctifier : aimer Jésus et 
l’aimer dans nos frères, aimer en faisant sa volonté, en priant et 
en recevant la Communion dans laquelle l’âme se nourrissant de 
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Jésus, apprend à aimer comme Lui a aimé. (02.06.57)
Toi seul ô Jésus, tu sais combien de pas nous ferons encore 
dans ce monde ; si tu n’es pas avec nous, nos pas seront vains. 
Ce qui m’intéresse c’est de m’identifier à toi. Ô Jésus, aimes 
avec mon cœur, moi j’aime avec le tien ; parles avec ma langue ô 
Jésus ; penses avec mon esprit, bénis avec mes mains, marches 
avec mes pieds, souffres avec mes membres ! (21.05.57)
Comme il est beau de s’arrêter pour considérer les perfections de 
Dieu dans sa nature, dans ses attributs : sa grandeur et sa beauté 
dans les œuvres, en particulier dans la Création et dans l’Incarnation. 
Dieu est Amour ! (02.12.57)
L’Amour peut être enseigné uniquement par qui vit dans l’Amour 
et qui est Amour même s’il ne dit pas un mot, car l’Amour n’est 
pas enseigné mais communiqué. (20.03.58)
Je ne me fatiguerai jamais de suivre Jésus, car Lui-même me 
poursuit avec sa Grâce qui est Amour et qui est Vie. (14.07.58)
Je crois en Toi… Je T’aime bien plus qu’une personne digne 
d’être aimée, car tu es l’Amour, la Source et la Vie. (10.09.58)
Pourquoi ne pas remercier infiniment l’Amour très spécial de 
Dieu pour moi qui m’a donné la Foi, qui m’a fait connaître son 
Église? Mon Dieu, combien tu m’as aimé ! Qu’ai-je donc fait pour 
mériter autant d’Amour ? (08.03.59)
Le nom de Jésus. C’est le seul dans lequel nous pouvons encore 
espérer… seul le nom de Jésus peut agir sur nous et pour nous. 
Quelle joie quand nous l’aimerons pour toujours ! (03.01.60)
Jésus, on l’aime avec enthousiasme ou on ne l’aime pas du tout. 
Ceci est fatigant pour le propre ego mais c’est sur cet ego qu’il 
faut marcher… à chaque instant de notre journée. (29.03.60)

AMOUR ENVERS LE PROCHAIN

Frères du monde entier qui portez un grand Jésus dans le cœur, 
me le prêteriez-vous, votre Jésus, pour que grandisse ma Foi 
et que grandissent mon Amour et ma Victoire. Je voudrais vous 
embrasser tous un par un, chers frères dans les larmes et dans 
la résurrection ! (04.11.56)

Ce qui me ruine c’est la solitude : mon Dieu, quel terrible 
sacrifice ! Toi Tu es ici, mais Toi... excuse-moi ô Jésus ; si moi 
je ne t’estime pas comme un Compagnon digne de moi : c’est 
comme ça. (20.01.59)
Ainsi, je suis resté seul, dans ma solitude, en compagnie de toutes 
les peurs que j’essaie d’offrir au Seigneur. Je ne lui demande pas 
la joie, je ne lui demande pas la force ; je demande seulement de 
l’aimer davantage. (02.04.59)
Quelle foule dans ma solitude amère : tantôt c’est l’ennui qui 
frappe à la porte, tantôt le silence qui semble plein de cauchemars, 
tantôt la peur de mourir plus seul que la solitude ! (06.04.59)..
… aujourd’hui j’enregistre ma première journée de belle, seule, 
vraie solitude avec Dieu qui m’aime et m’aide. (01.12.59)
Jésus naît dans nos cœurs, au milieu de tant de pauvreté, au 
milieu de tant de silence et dans l’absence absolue d’éclat 
extérieur ; seule la Foi le reconnaît. (06.12.59)

VOLONTÉ DE DIEU

Si je n’accomplis pas la volonté de Dieu, je ne vis pas l’Eucharistie 
qui est le Sacrement de la souffrance, supportée par la volonté 
de Dieu ; si je ne me nourris pas comme Jésus de la volonté du 
Père, le Pain de l’Eucharistie me sert bien peu. (02.11.56)
Je comprends davantage que faire la volonté de Dieu résume 
la perfection ; c’est pourquoi, dans mon chapelet, les dix Ave 
Maria sont en vue de ces paroles toutes simples du Pater. Fiat 
Voluntas tua. (16.11.56)
Jésus et Marie observent aussi les lois inutiles parce qu’ils aiment ; 
leur Amour est grand et par conséquent tout a de l’importance à 
leurs yeux, pourvu que ce soit la volonté du Père. (11.01.57)
Grande et sublime, l’acceptation de la volonté de Dieu parce 
qu’elle signifie accepter Dieu. (25.03.57)
Je ne suis qu’un pauvre esclave dans tes mains, ô Jésus, fais-en 
ce que tu veux. Le bien que je fais est tout à toi ; mon Amour ne 
peut que t’appartenir. Même la moindre expression de ta volonté, 
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Je voudrais que ma solitude me conduise réellement au 
recueillement, à une solitude où je m’isole du monde, et 
spécialement de mon monde à moi. (07.12.56)
… (les Trappistes…) abîmés dans leur solitude avec le mystère 
du Sacrement de l’Ordre sacré de leur Sacerdoce éternel : dans 
le silence de la contemplation, avec la Vierge Mère, le Christ 
Prêtre et Victime et des millions d’âmes qui crient de partout : à 
l’aide ! (23.02.57)
Je m’en vais de l’autel comme si je m’éloignais du Calvaire... 
comme il serait beau d’être alors immergé dans un silence 
absolu, dans un silence surhumain et quasi divin ! (28.02.57)
Le mystère de l’Annonciation m’enseigne à aimer le silence… 
(25.03.57)
Un moment de silence avec Dieu vaut plus que mille paroles de 
Dieu, parmi les hommes. (31.03.57)
… les grandes idées naissent du silence mais se réalisent avec la 
parole. Le silence n’est rien d’autre qu’en fonction de la parole : 
de la parole de l’homme o de celle de Dieu. (04.04.57)
Aide-nous, Jésus à aimer : Vierge Mère aide-nous à aimer en 
silence et avec le silence. (30.07.57)
Seuls dans la solitude d’une petite cabane, ou bien on entend 
le Maître et on touche et goûte (ou regrette) le fait de l’aimer, ou 
bien c’est le désespoir. (04.04.58)
On ne s’arrête jamais dans la solitude, parce qu’on a peur de se 
découvrir trop seul pour avoir le courage de continuer à marcher. 
(15.07.58)
Je me suis plongé dans ma solitude… Mais ce n’est pas la 
solitude que j’espérais et aimais. Je suis trop seul avec moi-
même et cela me fait peur. (24.08.58)
… les chrétiens combattent y compris dans la solitude et sur les 
routes pleines de désert. (07.09.58)
… comment ferai-je quand je serai complètement et infiniment 
seul? Mes cauchemars et mes angoisses me tiendront compagnie. 
Ou peut-être le Dieu des consolations devra remplir ma solitude? 
Je l’attends, je l’attends avec espérence. (19.01.59)

Puisque dans le monde il y a trop de douleurs à cause de 
l’égoïsme des hommes, je voudrais tout donner à mes frères, 
même ma douleur, de façon à être pour tous ami et réconfort. 
(12.11.56)
J’ai honte d’être allé tant de fois recevoir le Sacrement de la 
Pénitence et d’être malheureusement encore si intolérant. Mais 
tout ce qui me fait mal est à moi... (16.11.56)
Aimer c’est faire à chaque moment ce qu’aurait fait Jésus : cette 
pensée m’est venue, plusieurs fois à l’esprit aujourd’hui, et je l’ai 
aussi réalisée : très content. (25.11. 56)
Du reste, c’est seulement en aimant que l’on connaît l’Amour... 
Jésus qui habite dans mon âme, pourra facilement découvrir et 
aimer le Jésus qui se trouve dans mes frères, puisque c’est le 
même. (03.12.56)
Vous, mes frères, sachez que vos douleurs sont mes douleurs, 
vos joies sont mes joies ; votre amour est mon petit amour… je 
veux prendre sur moi toutes vos fautes, votre mal, et ainsi vous 
aimer, aimer votre Jésus… (04.12.56)
Aider en tout et le plus possible mes frères, en renonçant le plus 
possible à moi-même et à mes choses. (07.12.56)
J’ai appris une grande chose ces jours-ci : c’est à dire que pour 
aimer les frères, pour leur témoigner l’amour, il faut commencer 
par ses propres pensées : pensées, paroles, actions. (03.01.57)
J’ai constaté que, à vouloir être à disposition des confrères pour 
venir en aide à Jésus qui se trouve en eux, on peut le faire sans 
calculer son propre temps : celui qui aime est hors du temps ; 
son temps est de Dieu. (09.04.57)
Dieu nous a tellement aimés qu’il nous a donné son Fils : nous ne 
pouvons lui rendre la pareille qu’en aimant les frères, en aimant 
Jésus dans nos propres frères. (04.06.57)
Je suis en train de m’habituer à rencontrer Jésus en chaque 
personne que je dois soigner : du petit enfant qui a mal à une 
oreille au vieux qui est en train de s’éteindre. Ainsi, ma journée 
ne se passe pas dans la solitude, et Jésus est aimé dans ces 
pauvres frères. (28.06.58)
… pour l’Amour il y n’a pas d’étrangers, il y n’a que des frères à 
Aimer, à accueillir comme un don, les recevoir vêtus du manteau 
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royal de leur pauvreté. (25.12.58)
... S. Mario martyr. Martyr de quoi? Probablement du seul amour de 
Dieu et de la charité envers le prochain. Je me demande jusqu’à 
quel point je suis moi-même martyr de la charité, mais je pourrais le 
devenir... si l’on pense que du matin au soir je dois être à disposition 
des autres. (19.01.60)
Oh, si je pouvais attendre chacun qui vient me trouver, comme 
on attend la visite de l’être aimé ! (29.03.60)
À chacun qui arrive à ma porte je dis en mon cœur : « oh Jésus, je 
t’aime à travers ce pauvre frère, pour sa souffrance je te demande 
de pardonner mes péchés ». (30.03.60)

APOSTOLAT – APÔTRES

J’ai lu dans une de mes notes comment la douleur féconde 
l’apostolat : j’ai tout de suite passé en revue le tout de ma vie… 
pour voir s’il y avait quelque chose en souffrance et l’offrir tout de 
suite à Jésus Roi d’Amour. (20.10.56)
C’est la fête des Saints Simon et Jude : les fêtes des Apôtres 
me plaisent toujours parce que je suis appelé à être l’un d’eux. 
(29.10.56)
L’image des apôtres me plait énormément… Ce sont des hommes 
qui ayant rencontré une fois le Christ, ne l’ont jamais plus oublié 
et sont allés prêcher sa parole d’Amour partout : des hommes 
avec leurs défauts, mais tourmentés, passionnés de la Croix, de 
la Souffrance de Celui qui est mort pour notre salut... (30.11.56)
Fête de Saint Matthieu, l’apôtre retardataire. Je devais célébrer 
la première Messe de ma vie : heureusement que c’était celle 
d’un Apôtre et d’un Martyr. (25.02.57)
C’est la fête des apôtres Philippe et Jacques : deux types sympas, 
en particulier le premier qui était certainement abonné à la revue 
des mots croisés « La Settimana Enigmistica », à en juger par ses 
questions et les réponses qui flashent dans l’Évangile. Le second 
par contre est vraiment un as, spécialement dans sa lettre, dans 
laquelle il ne fait pas dans la nuance, car dit-il, pour aimer Dieu il 
faut le faire en acte et non seulement en paroles. (11.05.57)

venu le temps de l’être vraiment. Le jour tombe et, si tombent 
aussi les promesses, demain il fera nuit, même si le soleil 
illuminera la plage du Mékong. (27.08.58)
Pourquoi vouloir être ce que nous ne pouvons pas et ne devons 
pas être, quand il est si facile d’aspirer à être celui que nous 
pouvons et devons être? ... qu’est-ce que ça fait à l’Eglise s’il me 
faut dix ans pour apprendre la langue, pourvu que dans dix ans 
je sois saint comme Dieu le veut? (26.12.58)
Lui, Il m’a appelé à cette aventure d’être saint parmi les Méos. 
(17.01.59)
Ce qui compte c’est que je dois être saint à tout prix, même si j’ai 
l’étoffe pour être tout le contraire. (08.03.59)
… quelle joie d’être saints, être des apôtres, être des martyrs à 
petit feu ! (31.03.59)
Je recommence encore une fois, plein d’espoir ma montée vers 
la sainteté et la Croix, ma montée vers l’autel, que j’ai aimé et 
cherché. (05.04.59)

Fête de la Visitation. Appelé, j’ai été appelé à la sainteté – 
l’ascèse et l’effort vers la sainteté seront désormais ma méthode 
d’apostolat. (02.07.59)

Mon Dieu, fais que j’aime la Croix et ça suffit. Fais que je puisse 
être saint et ça suffit ! Même si je suis le dernier des hommes qui 
puisse l’espérer ! (07.08.59)

… cela me plait de penser que peut-être un jour je pourrai arriver 
à être saint en vérité, malgré que je voie la difficulté en toute sa 
portée. Mais qui vivra verra. (12.11.59)

SILENCE - Solitude

Rester en silence avec Marie. (12.10.56)
J’ai fait le chemin de Croix, mais j’ai laissé Jésus dans son 
silence. Je voudrais me recueillir tout entier dans mon cœur où 
je pourrais trouver la solitude chère à Jésus, afin qu’en cette 
solitude je puisse m’isoler et prier. (24.11.56)
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nuit que Jésus, s’il me veut saint, et il me veut, jettera dans mon 
âme. Qu’est-ce que cela signifie ne plus voir que l’obscurité et le 
rien, peint en noir ! Mais Jésus est lumière. (29.03.57)
Quelle soif, mon Dieu ! Quelle soif de sainteté, d’amour, ô Jésus! 
Toi seul tu pourras mettre fin à ce tourment. (07.04.57)
Je prie afin que tout en moi soit saint et sanctifiant, afin qu’en moi 
il n’y ait plus qu’une seule réalité, la Grâce, un seul sentiment, 
l’Amour. (28.05.57)
… on m’a parlé du P. Pio : ce devrait être quelqu’un qui vraiment 
aime les âmes parce que pour les âmes, il souffre : c’est inutile 
de s’émouvoir devant les saints, il faut simplement les imiter. 
(29.07.57)
Tant d’années ont passé et j’aurais dû déjà être saint. Ste Thérèse 
de l’Enfant Jésus était sainte à 24 ans, et Sœur Elisabeth de la 
Trinité, plus ou moins au même âge. (05.12.57)
Je renvoie toujours à un autre lendemain ma sanctification, bien 
que je comprenne à la perfection que seul le moment présent me 
sauve. (16.12. 57)
Ô Jésus, qui reviens chaque jour sur nos autels, sanctifie-moi. Je 
veux commencer demain. (31.12.57)
Chaque heure est bonne pour se décider à être Saints, mais 
Saints vraiment, de ceux qui aiment et sont aimés de Dieu. 
(01.01.58)
Chaque instant est un pas vers la sainteté ou un pas en arrière. 
(05.01.58)
Je veux vivre en Dieu. Je veux recommencer à parcourir, de 
toutes mes forces, le chemin de la sainteté : le Laos n’a besoin 
que de cela. (20.03.58)
Je dois dire que le désir de la sainteté ne s’est pas encore éteint : 
je parle de désir et rien de plus. Jésus ne se fatigue pas de se faire 
entendre de toutes les manières. (17.04. 58)
C’est la sainteté qui me tient à cœur : le prêtre qui n’est pas saint 
n’est pas un prêtre ; désormais cela je me le suis inscrit de toutes 
les manières, dans tous les tons et les modes. (26.04.58)
Il est passé le temps heureux de l’espérance d’être saints : il est 

Parfois notre travail, comme celui des apôtres est brisé par la 
peur. Mais là où les apôtres craignaient de voir un fantôme, ils 
découvrirent Jésus. (12.05.57)
Aujourd’hui c’est le premier jeudi du mois : le Sacerdoce et le 
Sacré Cœur…, l’un des plus beaux rêves de ma vie. (06.06.57)
Même si je ne réussissais en rien dans l’apostolat, je serai 
comme la semence jetée en terre pour pourrir, piétinée par tous. 
(15.06.57)
Aujourd’hui c’est la fête de Saint Jacques : apôtre, martyr, et 
amant de l’amour ! (25.07.57)
S. Thomas : moi aussi comme les Apôtres, je me sens l’un de 
ces envoyés aux confins du monde ; édifiés comme eux sur le 
Christ, la pierre angulaire. (11.12.57)
Aujourd’hui il c’est la fête de l’apôtre que j’ai toujours beaucoup 
aimé S. Marc... Lui, est saint, mais il ne se donne pas des 
airs de sainteté : quand il a peur il fait marche arrière. S. Marc 
l’évangéliste silencieux, simple soldat à la hauteur des capitaines, 
l’interprète de Pierre. (25.04.58)
L’apostolat que je dois accomplir n’est pas au dehors, dans les 
villages sur les montagnes, mais à l’intérieur de moi-même : 
autrement je serai une voix éteinte, un cadavre ambulant qui ne 
porte pas le Christ. Avec Lui ou contre Lui. La médiocrité est un 
dégoût... (15.07.58)
Le Seigneur m’a donné la Grâce d’avancer dans ses voies, 
d’arriver ici à Paksane, dans la terre du Laos : pour être Saint et 
Apôtre, tout pour être Saint et Apôtre… (22.11.58)
… l’apostolat à travers la Grâce, la Grâce à travers la prière 
et le sacrifice. Cela devrait être le programme de toute ma vie 
Missionnaire. (08.12.58)
Je suis tourmenté par le doute, le Laos n’est pas l’endroit fait 
pour moi... Je suis trop timide, j’ai peur de tout... (20.02.59)
Ne serait-ce pas Jésus Christ Crucifié qui doit être l’apôtre en 
Armando [Mario] ?... Mais tant qu’il prêchera avec sa voix, il 
ne parlera pas avec la voix de Jésus. Quand Armando se sera 
anéanti, piétiné et méprisé, malmené et libéré de son ego, alors 
il sera Apôtre. (17.07.59)
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CONFIANCE

… je me confie à la bonté de Jésus, qu’Il m’aide à porter ma 
toute petite croix. (19.10.56)
J’ai éprouvé aujourd’hui, en ce vendredi du mois d’automne, 
grande paix intérieur et grande confiance en Dieu. (26.10.56)
… je veux être toujours intrépide sur la brèche, tellement confiant 
à en être naïf, en l’aide de Dieu. (09.03.57)
Prier c’est parler avec Dieu, mais avec confiance, animé 
d’esprit de pénitence et de docilité à sa Grâce... Je me confie 
complètement à l’Immaculée... (19.03.57)
… je ne sais pas pourquoi, désormais je préfère être en union 
seulement avec Dieu ; je ne veux compter sur rien et sur personne 
en dehors de Lui... Ah la nuit ! La nuit ! Seulement avec Jésus 
on peut marcher même dans la nuit. Je m’en irai avec Lui et 
je m’attacherai à Lui, même quand j’aurai l’impression qu’il m’a 
abandonné. (31.03.57)
… je dois tout, tout, remettre entre ses mains, parce que Lui 
sait ce qu’il doit faire de moi, de ma prière, de ma souffrance. 
(14.06.57)
Combien nous nous sentons petits devant la crèche de l’Enfant 
Jésus ! Nous qui avons présumé de nos forces et voulu tout 
seuls, qui avons eu confiance en nos propres talents, nous avons 
besoin de son sourire... (06.01.58)
Tout autour de moi est beau et bon ; j’ai confiance dans la Bonté. 
(11.09.58)
Je m’en remets corps et âme à la bonté de ma Mère, je me jette 
entre ses bras, sinon il se peut bien que je n’en puisse plus. 
(19.02.59)
J’ai confiance en Dieu ; dans le Très Saint Sacrement duquel, ce 
matin, j’avais l’impression d’être si proche. J’espère tout de Dieu 
qui m’aime. (22.02.59)
… parfois le courage pourra te manquer, mais il y aura quelqu’un qui 
aura du courage pour toi, qui te remplacera à l’heure de l’épreuve. 
Relève-toi et marche au nom de Dieu : Il pense à toi et t’aime ; 
les pierres fleuriront et les fleuves passeront dans le désert avec 

Mon Dieu, fais que j’aime la Croix et cela suffit. Fais que je puisse 
être saint, et ça suffit ; même si je suis le dernier des hommes qui 
le puisse espérer... Ô Jésus, je veux que Tu sois ma lumière, ma 
lampe pour ce voyage terrestre vers le ‘ciel’. (07.08.59)

SAINTETÉ

Domenico Savio est devenu saint à 15 ans : je veux être saint 
moi aussi. (14.10.56)
Je ne sais pas où me conduira Jésus, mais quand il nous 
sanctifie, il ne promet pas de nous conduire par le chemin que 
nous avions imaginé... Jésus, quand il a décidé de faire de moi 
un saint, a pris tout en bloc le monde qui m’entoure, avec tous 
ses défauts, et il m’a pris en entier aussi... je dois aimer Jésus 
avec ma vie. (03.12.56)
… je dois devenir saint avec Jésus qui m’entoure et nul autre : 
tout est normal, même mes chutes et mes dissipations, la 
seule chose qui me reste à faire : embrasser la croix et repartir. 
(13.12.56)
… pour devenir saint, il faut davantage de courage que de temps ; 
donc, en ces circonstances, il faut faire vite. Aucune occasion ne 
doit m’échapper pour être saint le plus vite possible. (16.01.57)
… je me suis convaincu que travailler à ma sainteté ici au 
scolasticat n’est pas une chose tellement difficile, remettre à plus 
tard c’est très dangereux. (17.01.57)
Le désir de la sainteté nous l’avons tous, les moyens la Grâce 
nous les donne ; c’est le miracle de l’Amour de ne jamais se 
décourager. (27.01.57)
… si je veux être un saint prêtre, je ne dois rien désirer d’autre 
parce que ceci est le mystère que chaque jour se trouve entre mes 
mains : le mystère du sang, de l’immolation totale. (19.02.57)
Marie… m’a choisi non seulement pour la prêtrise, mais aussi 
pour la sainteté. Elle est la seule qui me puisse aider à observer 
ma Règle de son Oblat. (18.03.57)
Je me suis arrêté dans l’obscurité des corridors pour penser à la 
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Mon Dieu, comme tu es immensément bon avec moi ! Comme 
tu m’as aimé ! Qu’ai-je fait, moi pour mériter tant d’Amour?... Je 
crois désespérément en Toi et en Ton Amour pour moi, pour moi 
qui suis l’un de tes prêtres parmi les plus faibles, et un fils de ta 
Mère. (08.03.59)
Seigneur, donne-moi la force de les aimer eux également, 
comme Tu les aimes toi, parce que moi je n’y arrive pas tout 
seul. (17.04.59)
Ô Jésus, Fils de Marie, pourquoi t’ai-je fait attendre si longtemps? 
Réserve-moi un peu de Croix, pour témoigner de ce peu d’amour 
dont je suis capable. Je t’aimerai tellement, Jésus, alors la fatigue 
et les renoncements me seront faciles. Me sera aussi facile être 
humble, obéissant, pur comme ce lys que fut ta Mère... L’heure 
de la fatigue sera l’heure de l’épreuve. L’heure de l’épreuve sera 
ton heure, ô Jésus béni ! L’heure de me donner la force avec ta 
Croix et ton Cœur. (13.06.59)
Cœur de Jésus, tu m’aimes même si je ne me souviens plus de 
toi : toi, ô Jésus, tu n’habites pas seulement dans les cloîtres, 
dans les monastères pleins de saintes vies, dans les convents 
où un groupe d’âmes se réunissent uniquement pour t’aimer ; tu 
es ici avec nous, pour vivre notre vie solitaire sur les montagnes, 
pleurant, souffrant avec nous. Tu attends de moi la sainteté 
de toute une communauté, pleurant ; souffrant avec nous. Tu 
attends de moi la sainteté de toute une communauté d’âmes, 
des cœurs de toute une région. Si ta Croix ne me faisait pas 
peur, je t’aimerais, ô Jésus, infiniment. Cette peur est une Croix, 
je commence par-là, ô Jésus, mon ascèse au Calvaire, à l’Autel, 
où tu t’immoles et attends mon immolation. (26.06.59)
Ça suffit, ô Jésus, mon Amour, je ne t’offenserai plus jamais. 
Pardonne-moi ma faute : je suis ton prêtre, mais je suis un 
monstre. Je suis indigne de ton pardon, mais Toi, en ce moment 
même, tu me pardonnes. (14.07.59)
Quand ma réserve d’Amour sera épuisée, Toi, ô Jésus, aimes en 
moi avec ton Cœur et je serai sauvé. (17.07.59)
Vierge Immaculée ! Je Te demande la force d’aimer Jésus ! Je 
Te demande la force d’aimer la Croix, à quelque prix que ce soit, 
parce que je ne veux pas que ma vie soit perdue pour toujours. 
(04.08.59)

abondance. Lève-toi et marche comme Jésus l’a dit au pécheur 
repentant. (30.05.59)
Oh, si tu savais et pouvais prier un peu plus ! Si je savais m’en 
remettre tout entier au Saint Sacrement, oh, si j’étais capable 
d’aimer ! (29.03.60)

CROIX

… j’ai choisi la croix comme ma joie. (04.10.56)
… Hier nous nous avons commencé l’école, comme si nous 
avions toujours été à l’école ; demain nous porterons notre Croix, 
comme si nous l’avions toujours portée et nous souffrirons de la 
manière la plus ingénue et naturelle du monde, mais Jésus en 
tiendra compte. (08.10.56)
... la croix seule est notre vie. (18.10.56)
Jésus charge de croix ses âmes contemplatives. (01.11.56)
Ce matin j’ai bien fait de demander à Jésus, durant la messe, non 
pas de m’éviter de souffrir, mais la force de souffrir, la force de 
porter d’innombrables croix, comme Lui les a portées. (03.11.56)
J’ai compris ma vocation : être un homme heureux même dans 
l’effort de m’identifier au Christ Crucifié. (17.11.56)
Je n’ai pas fait attention à la Crucifixion de Jésus, (de mon Crucifix 
que je porterai toute la vie?). De l’Elévation à la Communion, 
j’ai récité à haute voix avec fermeté mon oblation perpétuelle… 
Puis Jésus est venu en moi, en y apportant tout ce qu’un Dieu, 
Victime de l’Amour, peut apporter à une âme qui est l’objet de 
son amour spécial. Jésus est tout et il n’y a personne d’autre 
entre moi et Lui. Jésus ne se détache pas de moi. Je porterai ma 
croix, sa Croix partout et toujours. (21.11.56)
Aujourd’hui ma longue journée a commencé dans la nuit … mais 
si je persévère, en mourant chaque jour, je peux dire ad vitam 
usque perseveraturus, (pour toute la vie). Donc, partons ! La 
croix est là, il suffit de la porter. (21.11.56)
J’essaie de chercher Jésus partout, parce que, si je Le trouve, Lui 
ou sa Croix, je suis sûr d’aimer ; autrement si je ne Le trouve pas, je 
devrai me poser des questions. (28.11.56)



12 37

… Il n’est pas facile d’écrire sur Jésus Crucifié tant qu’on ne le 
vit pas. (16.12.56)
… je ne me sens jamais aussi petit que lorsque je décide d’écrire 
de grandes choses. Et qu’y a-t-il de plus grand que la Passion 
de Jésus ? (12.12.56)
Aujourd’hui j’ai peut-être récité l’un des meilleurs chapelets de 
ma vie : je méditais sur Jésus dans le jardin, flagellé, couronné 
d’épines, crucifié, et je le faisais avec les yeux de la Sainte 
Vierge, pendant que l’ange lui annonce : Ave Maria Gratia plena. 
(04.01.57)
J’ai fait un fervent chemin de Croix : j’ai demandé à Jésus qu’il 
me fasse comprendre une fois pour toutes le mystère de la Croix, 
du Sang, du Corps transpercé… (18.02.57)
Pendant le chemin de Croix, mon Crucifix entre les mains, j’ai 
considéré avec ferveur, comment Jésus a pu me choisir pour 
être la continuation de son chemin de Croix : porteur de la Croix, 
prêtre. (19.02.57)
Vu que Jésus aussi est tombé sous la croix, je Lui ai demandé 
que, dès que je tombe, il puisse vite me relever ; et surtout, je lui 
ai demandé de tomber sans l’offenser. C’est ma croix : pécher. 
(20.02.57)
… Il nous faut vivre l’étrange paradoxe de la Croix sanglante et 
de la joie qui déborde de la Croix. (01.03.57)
Jésus, apprends-nous encore le chemin de la Croix ; que la 
lumière du Calvaire soit encore pour nous une lumière amie : 
tu ne regrettes pas de nous aimer tel que nous sommes… 
(08.07.57)
La croix ne doit pas être oubliée à force de ne pas savoir la 
porter. (15.12.57)
Tous les jours nous assistons au terrible Sacrifice de la Croix et 
nous n’en restons pas du tout impressionnés. (26.12.57)
Ce qui n’est pas une Croix appartient au royaume du rien, 
comme ce qui n’est pas Amour appartient au royaume de la 
haine. (06.01.58)
… une grosse épine s’est introduite dans le cœur : pourquoi est-
ce que je n’aime pas Jésus, comme on devrait l’aimer ? Pourquoi 

nous sommes capables de grandes choses : surtout dans la vie 
spirituelle, ce qui est bien notre domaine, mais précisément là, 
nous sommes obligés à enregistrer les plus grandes défaites. 
Avant nous, et plus que nous, ton Cœur très aimé l’enregistre. 
Pardonnes-nous, ô Jésus, pardonnes-nous sans jamais te 
fatiguer... Nous ne voulons rien d’autre que voir. Nous n’avons 
besoin que de ta Lumière et de ta Force. (08.01.58)
Seigneur, aie pitié de nous. Aie pitié surtout de notre manque de 
Foi, de l’étroitesse de notre cœur, de la médiocrité hypocrite de 
toutes nos actions. Excuse-nous si nous avons jeté tes Grâces au 
bord de la route ; si nous nous sommes fatigués de ton Amour... 
Toi, ô Seigneur, aie pitié de nous, aie pitié de nous. (07.05.58)
Jésus, moi je t’aime en cette soirée de paix et de victoire, en cette 
soirée qui t’appartient comme tous les soirs de tout le monde. Ici-
bas, tout est à toi, y compris nos péchés et nos fautes qui pendent 
au gibet d’un condamné à mort, parce que trop innocent, parce 
qu’il n’est pas pécheur, pas homme. Tout est à toi, y compris le 
découragement, l’angoisse, le remords, l’obscurité des âmes qui 
prient et espèrent en ta bonté immense et divine. Je crois en toi 
plus que je ne crois à la réalité des choses qui m’environnent ; 
je t’aime plus qu’une personne digne d’être aimée, parce que 
tu es l’Amour, la Source, la vie. Je n’ai pas peur, pas même de 
moi-même : je n’ai pas peur de l’Amour. Nous ne souffrons plus 
de rien, puisque tu as déjà tout souffert ; nous pourrons être des 
martyrs et des crucifiés, et notre passion ne sera qu’un épisode 
de ta Passion. (10.09.58)
… Donne-moi la force, Maman du Ciel, donne-moi la force Reine 
des Martyrs, donne-moi la Force Passion de Jésus, donne-moi 
la force Croix du Dieu vivant, donne-moi la force Martyr des 
Vierges, donne-moi la force Sainteté des confesseurs, donne-
moi la force Vénéré Fondateur, au jour de la naissance de la 
Congrégation, que la Madone aime. (25.01.59)
Qui m’a fait ce cadeau? Qui m’a trouvé digne de Paix, de pardon, 
d’Amour, si ce n’est Toi, oh Jésus ! Toi l’amoureux exquis et 
unique des petites âmes fragiles, comme des barques avides 
dans l’immensité du mal? ... A toi le temps et toute la nuit, 
Seigneur, à toi le jour, à toi le chemin du soleil, à toi la Grâce et 
l’Amour ; donne-nous le temps et l’amour. (26.01.59)
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Jésus, dis-moi pourquoi je ne t’aime pas tellement plus? Je peux 
encore te parler confidentiellement : je suis un de ceux que tu as 
tellement aimé ; tu m’aimeras encore, précisément parce que de 
jour en jour, de nuit en nuit j’oublie ton amour. Jésus, enseigne-
moi encore le chemin de Croix ; la lumière du Calvaire soit 
encore pour nous une lumière amie : que cela ne te déplaise de 
nous aimer comme nous sommes, pauvres, boiteux, paralysés, 
cancéreux que tu as trouvés le long des haies, accroupis comme 
des animaux. Nous sommes des hommes, ce n’est pas une 
excuse, c’est un motif de plus pour être encore aimés de Toi. 
(08.07.57)
Mon Dieu, si seulement j’aie été plus fervent ! Si seulement j’avais 
aimé davantage ! Mais je veux commencer à aimer maintenant. 
Oui, je veux aimer ! Vierge Sainte, aide-moi, de toutes tes forces ; 
aime-moi, sinon nous serons perdus ! Enseigne-moi l’Evangile, 
tout l’Evangile que je devrai annoncer au monde, enseigne-moi 
la voie de l’amour. Je crierai toujours l’Evangile de toutes mes 
forces. (25.07.57)
Mon Dieu, combien m’as-tu aimé, cette année aussi, et combien 
je suis allé loin de toi, avec ma médiocrité. Reconstruis ô Jésus 
en moi, la cité des saints, jette les fondements de ta douce 
demeure. Pour moi une seule chose est nécessaire : t’aimer et 
te faire aimer. (31.12.57)
Oh ! Jésus, libère-nous du mal ! De tout le mal qui nous entoure 
et qui pénètre en tout temps dans Ton Sanctuaire de notre 
âme. Nous ne sommes pas des égoïstes, des malhonnêtes, 
des libertins, des voleurs, mais nous ne sommes pas saints ; 
nous n’allons pas à la recherche des plaisirs et des richesses, 
mais pas non plus de la Croix ; nous ne cherchons pas l’amour 
humain, et pas non plus celui de Jésus ; nous ne perdons pas le 
temps en choses futiles ou peccamineuses, et pas non plus ne 
l’employons à faire en tout moment ta volonté... L’harmonie de 
l’âme c’est l’Amour, l’amour est Sacrifice, et le Sacrifice est lutte, 
bataille en toute direction, sans quartier... Chaque instant est un 
pas vers la sainteté ou un pas à reculons. (05.01.58)
Mais Toi, ô Jésus, tu le savais que nous sommes de ceux qui 
tombent trente fois par jour. Nous sommes des bons à rien ; et 
pourtant souvent nous présumons de nos forces pensant que 

est-ce que je n’aime pas sa Croix ? Je ne serai prêtre qu’avec la 
Croix de Jésus, en participant à sa Messe. (26.03.58)
A neuf heures du 14 Nisan : Dieu a vécu l’abandon, mystère 
de Douleur insondable. Et c’est ainsi que le monde a été 
sauvé… Avec Jésus Crucifié en nous, et nous crucifiés en Lui. 
(17.04.58)
De l’autel à l’étude, de la Croix à la joie, ma journée est une : il y 
n’a rien d’autre. (14. 07.58)
Ma croix c’est moi : moi, croix de moi-même. Ma croix c’est la 
langue que je ne réussis pas à apprendre. Ma croix c’est ma 
timidité qui m’empêche d’échanger un seul mot avec un laotien… 
(27.08.58)
La vocation à la croix ne craint pas la douleur. (29.05.59)
Et toi désormais, tu as commencé le Calvaire de ton apostolat, 
le long de la rue tu trouveras la compagnie du Christ couronné 
d’épines, et au sommet tu trouveras le Crucifié ; puis ce sera la 
Nuit et donc la Résurrection. (28.07.59)

DÉVOTION AU SACRÉ CŒUR

Au fond, le Cœur de Jésus est son Amour et ceci est précisément 
l’idéal de mes heures terrestres. (17.10.56)
Demain, c’est le premier Vendredi du mois, il me semble que le 
Sacré Cœur ne soit autre qu’un vieil ami. (31.01.57)
Pauvres et chères âmes qui êtes venues dans mon très pauvre 
et cher confessionnal. Je vous aime toutes. Je vous ai parlé de 
Jésus, du Sacré Cœur, de la Sainte Vierge, de son Amour, et 
surtout de son Amour. (01.08.57)
Je crois avoir bien fait la retraite, à la Veille du Sacré Cœur. Ce 
soir nous avons l’adoration avec les jeunes. (12.06.58)
Tout le bréviaire agenouillé devant le Très Saint Sacrement : 
qui sait depuis combien de temps je ne l’avais pas fait ! Ça va 
comme ça ! Si je pouvais continuer ainsi pendant tout le mois 
du Sacré Cœur, quelle joie ! (31.05.59)
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J’ai mis des roses à l’Église, les roses dégagent comme un bon 
parfum du mois de juin dans l’Église, un parfum de dévotion au 
Sacré Cœur. (09.06.59)
C’est le dernier jour du mois du Sacré Cœur : que de grâces 
son Cœur ne m’a-t-il pas fait durant ce mois ! Nombreuses 
certainement, mais de beaucoup d’entre elles je ne m’en suis 
peut-être pas aperçu. Le Seigneur m’aime. (30.06.59)
Les difficultés n’ont pas manqué bien au contraire, mais le 
Seigneur est là pour m’aider. C’est le premier Vendredi du mois 
et le Sacré Cœur m’a fait ces Grâces. (03.07.59)

ÉGLISE

Je suis resté toute la journée, avec cette pensée là... J’étais avec 
tous ceux qui meurent sans savoir pourquoi dans le monde il y a 
tant de haine envers Dieu et son Église. Je sais avoir, moi aussi 
ma part de responsabilité. (04.11.56)
L’Histoire de l’Église se répète dans notre histoire, dans ma vie. 
L’Histoire de l’Église est l’histoire de qui aime le Christ et donne 
sa vie pour le Christ… une merveilleuse épopée de chutes et de 
triomphes… Je suis membre de l’Église, une portion du Christ ; 
inséré pour toujours dans cette épopée humano-divine, il ne 
m’est pas permis d’être un déserteur, je dois donc combattre. 
(20.01.57)
Je ne dois pas et ne veux pas chercher Jésus ailleurs si ce n’est 
là où me l’indique l’Église catholique, son Epouse empourprée : 
par lui rachetée au prix de son sang. (17.02.57)
Prêtre du Christ, donc complètement à la disposition de son 
Epouse l’Église, … je dois éliminer fantaisies et problèmes sans 
fondement… indignes de qui, sur l’autel a renouvelé avec l’Église 
et pour l’Église, le mystère de l’Amour et du Sang. (21.02.57)
L’Histoire de l’Église… c’est « l’histoire de ma mère ». Et je crois 
que c’est très utile pour nous autres missionnaires de connaître 
l’Histoire de l’Église... c’est l’histoire de tous les saints et martyrs 
qui ont combattu et sont morts pour elle. (23.05.58)

nuit, la nuit, la nuit de tout amour, quelle obscurité ! (24.12.56)
Oh petit enfant Jésus, qui d’un geste de tes mains grassouillettes 
et rosées... peux faire crouler du ciel toutes les étoiles et renverser 
la terre, fais tomber du ciel ces Grâces desquelles nous avons 
un extrême besoin : la paix, la liberté, la sainteté... (25.12.56)
Oh ! Douce Reine du Ciel et ma Mère, qui m’as engendré à Jésus 
et qui m’as enseigné à l’aimer, dis-moi ce que je dois faire. Je ne 
sais pas où donner de la tête ; quelle est la volonté de ton divin 
Fils sur moi et ta volonté, oh Reine des Missions? Dis-le-moi tout 
de suite, parce que j’ai besoin de le savoir. Je prierai ma partie, 
et renoncerai à tout ce à quoi je dois renoncer. Cœur de Jésus, 
si je t’ai aimé, aide-moi et illumine-moi. (22.02.57)
Quelle soif, mon Dieu ! Quelle soif de sainteté, d’amour, ô Jésus ! 
Et Toi seulement tu pourras mettre fin à ce tourment. Jésus, je 
n’ai pas omis de te le dire de toutes les manières... de te suivre 
pour ne plus marcher dans les ténèbres ; de venir derrière Toi 
pour puiser l’eau du puits de ton Amour, pour éteindre notre soif. 
(Dim. de la Passion - 07.04.57)
Toi seulement, ô Jésus, tu sais combien de pas nous ferons 
encore dans le monde ; si tu n’es pas avec nous, ils se seront 
mis en route pour rien. Ce qui m’intéresse c’est de m’identifier à 
toi ; ô Jésus, aime avec mon cœur, moi j’aime avec le tien ; parle 
avec ma langue, ô Jésus ; pense avec ma pensée, bénis avec 
mes mains, marche avec mes pieds, souffre avec mes membres. 
(21.05.57)
Tout ceci est à peine croyable, mon Jésus, ce que toi tu as fait pour 
moi. Tu m’as attendu avec la lance au poing pour me pardonner ; 
tu m’as voulu brûlant de haine pour me dire que tu m’aimais 
encore et que tu me voulais brûler d’amour. Et pourtant, chaque 
matin, je viens devant la Croix de ton Agonie pour être aspergé de 
sang : je vois tout, ô Jésus, et comprends tout. C’est horrible que 
je sois ainsi rendu stupide par la médiocrité, au point de ne pas 
savoir quoi faire du torrent de Grâces et de pardon qui sort de ton 
Cœur très aimable. Ne pas t’aimer comme tu le voudrais, Jésus, 
au moins en correspondance aux Grâces que tu m’as faites, est 
bien un coup de lance pour ton Cœur, au point de le rompre... et 
joie ! ainsi je puis être inondé de ton sang, ainsi, moi aussi, je serai 
aspergé de ton Sang, Prêtre et Victime. (24.05.57)
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Je n’ai certainement pas fait des élucubrations sur ton règne, et 
c’est le moins qu’on puisse dire, ô Seigneur. Je ne t’ai pas aimé : 
c’est ma faute et ma peine en ce moment. Fais-moi vivre en ton 
amour et connaître ta volonté. (10.07.56)
… maintenant, Jésus qui m’as donné de t’aimer en souffrant, 
enseigne-moi la façon pratique et efficace d’aimer les frères. 
(11.07.56)
Je ne veux plus souffrir pour ton amour. J’ai demandé la 
Force, tu me l’as donnée mais moi je n’ai pas voulu la recevoir. 
(13.07.56)
… j’ai constaté que pour ressentir ton Amour, j’ai besoin 
d’ingrédients naturels. Mais toi, que fais-tu? T’es-tu caché? Je 
le crois. Mais je t’aime encore tellement, par là je te ressemble 
davantage, abandonné sur la croix. (14.07.56)
Ô Jésus, je veux être avec toi, même si de mentalité je suis si 
loin de toi. Rapproche-moi et tire-moi vers ton amour et vers ta 
volonté. (20.07.56)
Je suis tellement fatigué, ô Jésus, et ne me sens pas très bien : 
mais je t’aime quand-même : je t’offre tout ce peu de souffrance 
pour les âmes. Tu me demandes davantage, je le sens : et moi 
je te demande la force de te le donner : mais je t’aime quand-
même. (23.07.56)
Ô Vierge Marie, accueille ce Jésus abandonné dans tes bras et 
réchauffe-le, nourris-le, aime-le n’est-il pas ton Fils?. (10.10.56)
Combien reste-t-il encore de souffrance, ô Seigneur ? Toi seul le 
sais, quant à moi fiat voluntas tua en chaque instant de ma vie. 
(17.11.56)
Ô Jésus... pour tous ceux qui se sont confiés à mes prières, et 
auxquels j’ai promis, moi j’ai le devoir de prier. (30.11.56)
Ô Jésus, tu nais dans un pays du malheur et de la souffrance, 
au moins pour Noël ! Moi aussi, je suis avec la Vierge sainte à 
préparer avec mon Amour la lumière, la joie, la paix. (01.12.56)
Combien de souffrances encore dans le monde, ô Jésus, en cette 
nuit (de Noël)? Dis-le nous, Jésus ; ne nous laisse pas dans le 
mystère, Enfant ! Quel froid, quelle faim, combien de blessures 
et de sang ! Et pourquoi nous ne t’avons-nous pas reçu? Oh la 

Croire en Jésus et en tout ce que l’Église m’enseigne, est 
l’unique joie de ma journée. Et moi je crois à chaque moment. 
(24.05.58)
... je suis malgré tout un Fils de l’Église : croire en Jésus et en 
tout ce que l’Église m’enseigne est la seule joie de ma journée. 
(25.05.58)
Domenica Laetare, mais pourquoi donc ne puis-je pas jouir 
pleinement avec Dieu et avec l’Église du Christ ?... Pourquoi 
ne pas remercier infiniment l’Amour très spécial de Dieu pour 
moi, qui m’a donné la Foi qui m’a fait connaître son Église ? 
(08.03.59)
… ici dans ma chapelle, l’Église du Christ est présente avec ses 
Saints, ses martyrs, avec tous ceux qui prient pour moi et qui 
attendent de moi la charité d’une prière. (02.07.59)
Je demande à Dieu pardon pour tout et je veux encore une fois, 
laisser la sainteté me reconstruire pour le service de l’Église de 
Dieu. (29.03.60)

ESPÉRANCE

Si Jésus ressuscite en nos cœurs à tout moment c’est pour que 
la Lumière et l’Espérance resplendissent en nous, pourquoi se 
laisser prendre par la peur des ténèbres? Chaque nuit, je me 
rappellerai de cette nuit et qu’elle soit bleue et blanche, pleine de 
soleil comme aujourd’hui sur ces monts lavés, verts et joyeux. 
(27.03.59)
Et pourtant le Patron m’a dit de travailler dans la joie, au cœur 
de l’obscurité de la foi ; il m’a dit de croire au sillon desséché et 
de l’aimer ; il m’a dit que chacune de mes larmes soit teintée du 
sourire de l’Espérance ; dans Sa vigne on travaille et c’est tout. 
(04.04.59)
Je recommence encore une fois plein d’espérance ma montée 
vers la sainteté et la Croix, ma montée vers l’autel que j’ai aimé 
et cherché. (05.04.59)
Maintenant je suis ici dans la petite église sur les collines et ça suffit. 
Il n’y a que l’Espérance qui rende joyeux. (27.06.59)
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EUCHARISTIE - MESSE – SACERDOCE

Ma Messe est étrange car sur l’autel de mon ego le Christ 
s’immole à cause de mes imperfections et de mon peu d’amour : 
mon Jésus qui va à l’échafaud pour mes péchés réalise un 
Sacrifice, totalement en faveur de mon âme et de mon amour… 
(26.10.56)
Si je veux être comme l’Eucharistie, un bon Pain pour être mangé 
par les frères, nourriture divine pour eux, je dois nécessairement 
passer d’abord à travers la mort de la croix. D’abord vient le 
sacrifice puis la joie de me donner aux frères du monde entier. 
(17.11.56)
Je vivrai l’Eucharistie et l’Immaculée, afin qu’avec leur Force, 
Innocence et Candeur, ils voilent ma quantité de péchés. 
(07.12.56)
Je sais que je ne ferai rien d’extraordinaire, mais la Messe est 
une chose si extraordinaire qu’elle remplace vraiment tout. 
(13.02.57)
J’espère beaucoup de mon Sacerdoce… Je crois que Jésus me 
transformera complètement et entièrement : il voudra rétablir en 
moi un règne complet de l’Amour et du Sacrifice. (19.02.57)
C’est indigne de moi prêtre, de me plaindre dans la douleur, 
(petite et mesquine douleur), quand pour l’Église du Christ, 
j’ai répandu sur l’autel le Sang du Fils de Dieu, et je m’en suis 
rassasié, en Lui promettant Amour. Non, je ne voudrai jamais 
être un parasite de l’autel ! Si Jésus m’a donné de l’amour, 
je dois lui rendre l’Amour, s’il m’a donné du Sang je dois lui 
rendre du Sang ! Du moment qu’il accepte l’échange, je dois 
le faire ! (21.02.57)
… je prierai la Sainte Vierge Immaculée et Notre-Dame des 
douleurs, à côté d’Elle, avec Elle, à travers Elle, je prierai le Père 
Eternel, qui a eu la bonté de me choisir, de continuer à m’aimer 
avec le même amour et plus encore : de m’accorder d’aimer, de 
me sacrifier... avec le Cœur Sacerdotal du Verbe. (23.02.57)
Chaque bout de chemin creuse sur notre front une ride et fait 
naître un cheveu blanc sur la tête et dans le cœur ; mais la Sainte 
Messe efface tout, embellit et rajeunit tout. Un prêtre qui célèbre 

moi la force, Vénéré Fondateur : au jour de ta Fête... (25.01.59)
Maintenant, il s’agit de méditer, même pas d’écrire sa méditation, 
mais simplement de la vivre. (30.05.59)
Ce matin aussi, levé à 4h et demi, office et méditation pas mal... 
dans les ténèbres tranquilles du matin, quand tout le village 
dort encore ; on n’entend même pas un pleur d’enfant ; prier le 
matin : s’offrir au Seigneur pour la paix du chemin court durant 
la journée. On prie, voilà tout, on aime pour ces heures durant 
lesquelles nous disons de ne pas avoir le temps de prier, ou nous 
oublions d’aimer... (06.02.60)

PRIERES (recueil de)

Mère de Dieu, tu es Celle qui a la plus grande puissance dans 
le ciel, je viens aujourd’hui t’offrir ma vie. Je te prie de porter ton 
regard sur moi, agenouillé à tes pieds. Je te prie d’étendre les 
mains pour soutenir mon corps et mon âme. Quand sera venu 
pour moi le moment de quitter ce monde, conduis-moi, ô Mère, 
au Rayaume de la Gloire, et qu’il me soit permis d’être heureux 
en ta présance. Je chanterai ainsi un chant de louange éternelle. 
Amen.
Jésus, ce matin je n’ai pas pensé à toi, mais tout ce que j’ai fait, 
c’était pour toi : je ne t’ai pas prié avec des oraison jaculatoires : 
mais tout ce qui me faisait mal était à moi. Je suis avec toi, bienaimé 
Jésus, même si tu m’as abandonné ailleurs. (06.07.56)
Tout ce qui me fait mal est à moi. Ô Jésus, je crois que j’ai été 
avec toi en toute souffrance et en toute joie. L’amour pour Jésus 
n’affaiblit pas mais affine la sensibilité parce qu’il nous forme un 
cœur qui bat pour tout et pour tous. (07.07.56)
Notre fatigue est un titre pour recevoir de toi, ô Jésus, la force 
d’aller de l’avant. – Ce jour est-il l’un de mes jours ou l’un de tes 
jours? Tu me l’as donné, ce n’est donc que juste qu’il retourne à 
toi : ensuite, je demande pardon de toute ma malice. (08.07.56)
La joie de souffrir un peu pour ton amour personne ne la paie, ô 
Jésus ! Je crois t’avoir aimé dans les frères. C’est dans l’amour 
que se réalise la Rédemption, dans l’oubli de soi. (09.07.56)
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… je prie afin de ne pas courir le danger de passer à côté de la 
Lumière, sans en recevoir le moindre rayon à porter aux autres, 
de passer à côté du feu sans faire une provision de chaleur pour 
notre route verglacée, parmi les hommes… (28.05.57)
Quelle activité merveilleuse que de célébrer le saint Sacrifice, de 
réciter l’Office divin, le chapelet, prier, souffrir pour les âmes et 
pour tous les prêtres qui luttent, espèrent, et croient. (24.05.58)
Dans la soirée, j’ai prié avec calme et dévotion, même si je sentais 
un peu de fièvre et quelques symptômes de typhus. « Ne crains 
pas, c’est moi !  » m’a dit Jésus, et j’étais très calme. (24.02.59)
C’est Jeudi Saint. Je veux prier, je veux être tout de Dieu ; je 
sens la nostalgie du bien, je sens que Jésus, qui a souffert 
tellement pour moi, peut me rendre saint, à condition que je le 
veuille. (26.03.59)
… je ne demande pas à Jésus, dans ma prière la joie, je ne 
demande pas la force, je demande seulement de l’aimer toujours 
plus ; de l’aimer comme l’ont aimé les saints et les martyrs. 
(01.04.59)
Je prie que ma fatigue soit ma force. Je ne pense pas à ce 
demain que Dieu m’attribuera mais au moment qu’il m’attribue 
maintenant et que je dois vivre saintement, en faisant sa volonté. 
(10.6.59)
… Je prie peu, il faut l’écrire, je ne sais plus rester à genoux, il 
faut le reconnaître. Il faut vivre rapidement et ainsi on fait tout en 
vitesse, y compris la prière… (21.01.60)
Je voudrais prier pour ce temps où je n’ai pas prié, aimer pour ce 
temps où je n’ai pas aimé vraiment. (12.02.60)
Il faut prier, parce que dans la prière je retrouve la maisonnette 
de Jésus et son Cœur ; dans la prière, Jésus trouve en moi une 
lumière à mettre sur le candélabre. (06.01.57)
… j’ai prié Jésus pour mon sacerdoce, parce mon sacerdoce est 
complétement sien ; c’est pourquoi je dois être saint. (18.04.57)
Donne-moi la force, Mère du Ciel ; donne-moi la force Reine 
des Martyrs, donne-moi la Force, Passion de Jésus, donne-moi 
la force Croix du Dieu vivant ; donne-moi la force Martyre des 
Vierges, donne-moi la force, Sainteté des Confesseurs ; donne-

bien, et saintement sa Messe, est semblable au lys du champ. 
(01.03.57)
La Messe est une réalité ! C’est un sacrifice, non pas une 
poésie… C’est pourquoi je ne dois pas m’étonner si je dois un 
petit peu souffrir. Est-ce que tu voudrais seulement éprouver la 
joie du Tabor? La joie du Tabor sans la désolation du Calvaire ne 
s’est pas vue encore. Allons donc : ne soit pas le parasite de ta 
Messe. (11.03.57)
... il y a 17 ans je faisais ma Première Communion. C’était une 
timide journée de mars, sans soleil et sans nuage : amassés 
par centaines dans la grande Cathédrale, nous sommes allés 
recevoir Jésus dans nos cœurs d’enfants … combien de ces 
enfants ont-ils été choisis comme moi pour devenir Prêtre et 
Missionnaire ? (14.03.57)
Sur un petit autel, dans le silence de la chapelle, ou dans le 
murmure des prières à Dieu, à côté de la faible lumière d’une 
lampe et de deux bougies, que de fois s’est renouvelé, entre mes 
mains indifférentes, devant mon cœur distrait, le terrible mystère 
de la Crucifixion et de la Mort de mon ami Jésus, amour de mon 
enfance, force de ma jeunesse ! (08.05.57)
… l’Eucharistie c’est le don de la souffrance de Jésus : nous avons 
le Pain parce que nous avons le Golgotha, nous avons le Tabernacle 
à cause de la Croix, nous avons le Vin à cause du Sang. Aucune 
nourriture de Dieu ne peut être sans douleur : c’est le pressoir qui 
presse la Grâce et la Vie. Et tout ceci à cause de l’amour, de l’amour 
de Dieu. (16.05.57)
Son sang, sa chair sont là sur l’autel comme un gage de Sainteté 
et d’Amour ; sa Grâce est dans nos âmes. Mon Jésus, mon 
Jésus, mon Jésus, je ne t’abandonnerai jamais, jamais, jamais. 
(26.05.57)
Inutile de comprendre qui est Marie dans notre vie, si on ne va 
pas devant le Tabernacle de Jésus, réciter lentement l’Ave Maria, 
en méditant les mystères de la vie du Seigneur. On connaît la 
Sainte Vierge en aimant et en priant : comme un trésor après 
l’avoir longuement cherché… (04.06.57)
... ma Messe reste toujours un merveilleux poème… en offrant à 
Dieu la douleur de ne pas être complètement fasciné par la douleur 
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de Jésus sur le Calvaire. (06.06.57)
Fête de la Visitation de Marie, un des plus importants jours de ma 
vie : j’ai reçu l’Obédience pour le Laos. J’irai au nom du Seigneur. 
Vierge Immaculée aide-moi ! Jésus, Jésus, Jésus je veux être un 
des tiens : comme Pierre, Paul, Barnabé, Luc, Jean, Jacques... 
Je Te remercie et je t’aime. (02.07.57)
Ce matin j’ai célébré la Messe chez les Stigmatins. J’ai célébré 
sur cet autel où quand j’étais enfant, j’ai servi des centaines de 
Messes. Mon Dieu combien de temps a passé ! (25.07.57)
Si je pouvais passer toute la vie à côté du Tabernacle et prier, 
simplement prier. Pouvoir célébrer une longue sainte Messe et 
sauver tous les hommes. (02.12.57)
Jésus veut que nous croyions seulement en Lui : il veut que nous 
croyions que la Messe n’est pas seulement un rite sacré, une 
fonction liturgique mais le Sacrifice, Son Sacrifice qui uniquement 
sauve le monde. (06.01.58)
J’ai confiance en Dieu, dans le Très Saint Sacrement duquel il 
me semblait ce matin être très proche. J’ai tout à espérer de Dieu 
qui m’aime. (22.02.58)
… je veux que Jésus Eucharistie soit ma substance nutritive ; 
je veux que sa Douleur soit ma Douleur, que je participe par 
ma Souffrance et qu’elle soit sa Souffrance ; que ma Volonté 
soit la sienne et la Sienne soit la mienne ; je veux que Son 
Amour pénètre en moi et que mon petit Amour lui appartienne 
totalement. (20.03.58)
… pourquoi est-ce que je n’aime pas Jésus comme on doit 
l’aimer ? Pourquoi est-ce que je n’aime pas sa Croix ? Je ne 
serai prêtre qu’avec la Croix de Jésus, en participant à sa Messe. 
(26.03. 58)
… le souvenir d’une voix me revient du passé, c’est celle de 
saint Eugène qui nous disait avec des larmes dans la voix : 
Mes « enfants, aucun prêtre médiocre n’existe dans l’Église 
Catholique : un prêtre médiocre n’existe pas ; un prêtre médiocre 
est un mauvais prêtre ». (17.04.58)
Ceci est mon sacerdoce et je le trouve toujours plus beau même 
sans le ministère actif. Quelle splendide activité que celle de 

« Ô Jésus... pour toutes les personnes qui se sont recommandées 
à mes prières, pour lesquelles j’ai promis de le faire, j’ai le devoir 
de prier... ». (30.11.56)
Je devrai être beaucoup plus fervent dans ma prière personnelle 
parce qu’aucune âme ne pourra m’aider. (07.12.56)
J’aime prier la nuit : avant tout, parce que c’est une excellente 
façon de bien passer les heures destinées au sommeil ; ensuite, 
il fait noir et le noir, même si ça n’est pas gracieux, c’est toujours 
beau. (08.12.56)
J’aimerais prier en écrivant et écrire en priant. (12.12.56)
Il faut prier, parce que dans la prière je retrouve le coffret de 
Jésus et son Cœur ; dans la prière, Jésus trouve en moi une 
lumière à mettre sur le chandelier. (06.01.57)
C’est beau prier, même quand on n’a rien à dire à Jésus : puisque 
si on n’est pas distrait, c’est Lui qui parle. (21.02.57)
Je prie volontiers la Madone en récitant le chapelet devant le Saint 
Sacrement, en méditant les mystères du Rosaire. (22.02.57)
… ce matin, j’avais pensé demander au Christ la grâce d’être 
assuré du martyre, et de vivre l’apostolat à la manière de Saint 
François Xavier ; et par contre, j’ai demandé d’observer toujours 
à la perfection la Règle des Missionnaires Oblats de Marie 
Immaculée. (25.02.57)
… je dois et je veux prier avec foi et amour. (27.02.57)
Combien d’heures de ma vie, passerai-je sur ce bréviaire? Je 
ne le sais pas. Prierai-je bien? Je ne sais. Quelle grâce et quel 
amour reverserai-je sur les âmes avec cette louange à Dieu? 
(15.03.57)
Prier c’est parler à Dieu, mais avec confiance, animé d’esprit de 
pénitence et de docilité à sa Grâce. C’est ainsi que devait prier 
Saint Joseph. (19.03.57)
… j’ai prié Jésus pour mon Sacerdoce, parce que mon 
Sacerdoce est complètement sien, c’est pourquoi il doit être 
saint. (18.04.57)
Prier, mon Dieu, prier pour ceux qui ne prient pas, prier pour les 
jours où moi je ne prierai pas ! (19.04.57)
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porter d’innombrables croix comme Lui les a portées. (03.11.56)
Puisque dans le monde il y a trop de douleurs à cause de 
l’égoïsme des hommes, je voudrais tout donner à mes frères, 
même ma douleur, de façon à être pour tous ami et réconfort. 
(12.11.56)
Je sais très bien ce que signifie mourir, je sais que mourir est 
douloureux, mais si de la mort fleurit la Vie, je mourrais tous les 
jours, de l’aube au crépuscule du soleil. (20.11.56)
… c’est seulement en aimant que l’on connaît l’Amour, seulement 
en offrant qu’on connaît le vrai visage de la douleur. (03.12.56)
Jésus n’a pas souffert pour lui mais pour les hommes : moi aussi, 
en donnant mes petites peines à mes frères, je ne souffrirai plus 
pour moi, mais pour les hommes. (04.12.56)
Je serai beaucoup plus humble devant la douleur en pensant à 
la quantité de péchés qui me sont pardonnés, mais avec la peine 
qu’il faut encore expier. (07.12.56)
… Vendredi Saint. Quelle merveille mon Dieu ! Quelle belle 
journée est celle-là dans laquelle Tu me fais connaitre la 
souffrance pour ton amour. (27.03.58)
… prier, souffrir pour les âmes et pour tous les prêtres qui luttent, 
qui espèrent et qui croient. (24.05.58)
Mon malheur c’est la solitude : Mon Dieu quel terrible sacrifice ! 
... À demain donc, pour un nouveau rendez-vous, avec la douleur 
et avec la sainteté. Jésus Crucifié, Notre-Dame des douleurs 
donnez-moi la force ! (20.02.59)
La vocation à la croix ne craint pas la douleur. Appelé par Jésus 
je ne crains pas ses pas ; ne lui ai-je pas promis que je l’aurais 
suivi partout? (30.05.59)

PRIÉRE (la)

Sainte Thérèse m’a en outre enseigné que je dois forcer sur la 
prière, y compris sur la prière vocale bien faite, sur la mortification 
et le renoncement à moi-même : ces derniers point, en particulier, 
ouvrent le chemin à la prière et à la contemplation. (15.11.56)

célébrer le divin Sacrifice... (24.05.58)
... Messe du Saint Esprit. Lumière, Feu, Vérité, Amour, Fraîcheur, 
Paix, Rectitude, Clarté sont les grands thèmes de la Messe : je les 
ai goûtés et médités un par un, pendant que Jésus s’immolait entre 
mes mains et le mystère du divin Sacrifice les réalisait en moi et 
dans son Église. (25.05.58)
J’ai prié le Cœur de Jésus pour qu’Il me fasse devenir un Prêtre 
saint, tel que Son Cœur le désire : un prêtre humble, obéissant, 
mortifié, et totalement dédié à la Volonté de Dieu. (13.06.58)
En demandant au Père le Pain quotidien pour marcher, nous 
demandons à la Mère le chemin et quelque chose de tendre tout 
autour, pour notre faiblesse qui pleure, qui sue, qui succombe. 
(30.05.59)
J’ai bien prié ce matin et aujourd’hui, tout le bréviaire agenouillé 
devant le Très Saint Sacrement : qui sait depuis combien de 
temps je ne le faisais pas ! (31.05.59)
La vie au côté de Jésus Eucharistie, est immensément belle. Je 
voudrais la vivre toujours plus. Je voudrais prier pour tous les 
moments, durant lesquels je n’ai pas prié, et aimer pour tous les 
moments où je n’ai vraiment pas aimé. (12.02.60)

FOI

J’ai fait mon Chemin de Croix dans la Chapelle, dans l’obscurité 
la plus sombre qu’on puisse imaginer : il y avait seulement la 
petite flamme du Très Saint Sacrement et ma petite foi et mon 
amour qui éclairaient le lieu. (18.11.56)
Je veux me former une foi et un amour profond et inébranlable, 
autrement je ne peux pas être Martyr : la Foi et l’Amour sont 
indispensables. (01.02.57)
Je suis en train de méditer sur la Sainte Vierge : je m’aperçois 
trop tard que sur Marie il faudrait méditer jour et nuit ; je me suis 
convaincu qu’elle m’aime d’une manière spéciale ; qu’elle m’a 
non seulement choisi pour le sacerdoce, mais aussi pour devenir 
saint. (18.03. 57)
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Je m’aperçois que pour aimer il faut une grande Foi, et que pour 
croire il faut un grand Amour. (08.04.57)
Ma nuit a seulement un flambeau : la Foi. Il me plait encore de 
croire. (14.06.57)
J’ai beaucoup de foi en Dieu qui guide mes pas et de temps 
en temps me fait comprendre la douceur des situations dans 
lesquelles il me met. (22.12.57)
Jésus veut que nous croyions seulement en Lui : il veut que nous 
croyions que la Messe n’est pas seulement un rite sacré, une 
fonction liturgique mais le Sacrifice, Son Sacrifice qui uniquement 
sauve le monde. (06.01.58)
Comment ne pas remercier infiniment Dieu pour son Amour très 
particulier envers moi, qui m’a donné la Foi et m’a fait connaître 
son Église ? (08.03.58)
Croire en Jésus et en tout ce que l’Église m’enseigne, est 
l’unique joie de ma journée. Et moi je crois à chaque moment. 
(24.05.58)

HUMILITÉ

Parler de Jésus aux enfants supposerait qu’on soit comme eux, 
simples, avec un esprit débarrassé de tout préjugé… (04.10.56)
Jésus, depuis le tabernacle, avec la petite hostie, m’enseigne 
l’abandon, la disponibilité, la pureté, l’amour, la souffrance pour 
les frères (11.07.56)
Je dois devenir comme un autre Jésus eucharistique : petit, 
simple, humble, caché, à disposition de tous… (24.07.56)
… l’Humilité est le plus bel aspect, la première conquête, la 
reconnaissance de l’Amour. (30.07.56)
… les zones d’ombre sont illuminées par l’Amour, grâce au 
phare de l’humilité qui nous rend conscients de notre néant. 
(31.07.56)
Ecouter Jésus quand il parle à travers les hommes et les 
événements est un grand acte d’humilité. (23.09.56)

la maman tant éloignée, pas même le grand nombre d’infidèles à 
convertir, mais celui de ne pas faire la volonté de Dieu avec joie 
et dans la paix. (09.12.57)
… moi aussi, comme les Apôtres, je me sens l’un d’eux, envoyé 
jusqu’aux extrêmes confins du monde ; l’un d’eux, fondé sur sur 
la pierre angulaire, le Christ. (21.12.57)
J’aimerais devenir un contemplatif, tout en restant en Mission : 
qui sait, quel effet ferait un missionnaire contemplatif. (29.4.58)
… si vraiment il y avait une vie qui n’était pas faite pour moi, c’est 
précisément la vie missionnaire. Mais le Seigneur m’a voulu ici, 
rien d’autre qu’ici dans la solitude. Lui sait pourquoi et ce que je 
dois faire. (21.02.59)
Ces périodes de calme de temps en temps sont nécessaires dans 
notre vie missionnaire, pour écouter Dieu, pour voir à l’intérieur 
de nous un peu clairement. (12.06.59)

SOUFFRANCES

… les enfants sont simples parce qu’ils n’ont jamais souffert. Je 
me demande si je pourrais, grâce à l’amour de Jésus, arriver à 
ne rien souffrir pour m’approprier leur foi candide : je crois bien 
que oui, vu que j’ai choisi la croix comme joie. (04.10.56)
... nous porterons notre Croix comme si nous l’avions toujours 
portée, et nous souffrirons de la manière la plus ingénue et 
naturelle du monde, mais Jésus en tiendra compte. (08.10. 56)
J’ai lu dans une de mes-notes comment la douleur féconde 
l’apostolat : j’ai tout de suite passé en revue les choses que j’ai 
…pour voir s’il y avait quelque chose en souffrance et l’offrir tout 
de suite à Jésus Roi d’Amour. (20.10.56)
Il y en a de la douleur dans le monde et même en dehors du 
monde ! … mais l’amour de Jésus est bien digne de cela. Je ne 
suis pas nécessaire aux âmes, seuls mon amour et ma douleur 
sont nécessaires. (02.11.56)
Ce matin j’ai bien fait de demander à Jésus, durant la messe, non 
pas de m’éviter de souffrir, mais la force de souffrir, la force de 
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Même si je ne réussirai à rien dans l’apostolat, je serai comme 
la semence jetée en terre, à pourrir, piétinée par tous... je sens 
que je serai ainsi, mais j’offre dès maintenant mon sacrifice. 
(15.06.57)
… Ô martyrs, partout martyrs de l’amour propre, oh ! Néant. 
L’ennui c’est que je suis beaucoup plus enclin à rendre martyr 
l’Amour que de me rendre martyr de l’Amour. (15.07.58)
Aujourd’hui c’est la fête du Précieux Sang. Le Bréviaire disait : 
Tu n’as pas encore combattu jusqu’au sang contre le péché. 
(01.07.59)

MISSION

Avant de partir pour une mission difficile, il faut donner une 
poignée de main sûre et sincère au Christ Roi... mes pieds aussi 
étaient aujourd’hui les pieds d’un authentique missionnaire, 
souffrants, endoloris à la recherche des âmes. (21.10.56)
… les figures des apôtres me plaisent énormément... des 
hommes, une fois qu’ils ont vu le Christ, ils ne l’ont plus oublié 
et sont partis prêcher sa parole d’amour, à toute la terre : des 
hommes qui avec leurs défauts mais tourmentés, passionnés 
par la croix, la Souffrance de Celui qui est mort pour notre salut. 
(30.11.56)
… je serai donc missionnaire n’est-ce pas? Mais, mon Dieu, 
qu’est-ce que je vais bien faire au Laos? Qui m’aidera à supporter 
tant de fatigues ; à surmonter tant de difficultés? Sainte Vierge 
aidez-moi. (13.07.57)
Le missionnaire doit aller, mais cet « aller » est une lutte 
continuelle afin de se débarrasser de ce qui pourrait l’arrêter ; 
c’est un passage permanent de ce qui est terre à ce qui est ciel... 
Le missionnaire va quand il ne regarde pas sa mère, quand les 
commodités ne l’intéressent plus. (16.07.57)
Chaque pas du Missionnaire est un pas des pieds de Dieu sur la 
Terre. (31.10.57)
Le tourment des Missionnaires que nous sommes, ce n’est pas 

… l’acte d’humilité de demander la force à Jésus signifie l’avoir 
déjà obtenue. (13.11.56)
Je veux que l’humilité soit à la base de tout, je n’ai pas l’intention 
de réformer ; censurer personne, si ce n’est moi-même, mais je 
veux absolument ne jamais me décourager, même si je devais 
aller à contre-courant. (19.11.56)
J’ai récité avec ferveur le chapelet, en méditant les mystères et 
en priant Jésus dans l’Eucharistie et l’Immaculée de m’accorder 
l’AMOUR, la FOI, l’HUMILITE ! (26.05.57)
Combien sont amères les humiliations sans la vertu d’humilité. 
(11.10.58)
… j’ai prié le Cœur de Jésus de me faire être un Prêtre saint 
comme le désire Son Cœur : un prêtre humble, obéissant, 
mortifié, tout donné à la Volonté de Dieu. (13.06.59)
… de combien de choses n’avons-nous pas hâte d’être capables 
de les faire ! Mais si le Seigneur veut nous maintenir dans cette 
incapacité, il se peut alors que notre humilité doive porter plus de 
fruits que notre capacité. (10.07.59)
… j’ai peur de lutter parce que j’ai peur de perdre, d’être vaincu, 
d’être humilié encore une fois par la défaite. (07.08.59)
Très beau, l’office de l’Immaculée apparue aux humbles ! 
(11.02.60)
De l’humilité, il en faut ; en plus de ne pas savoir faire, je dois 
encore subir les observations des autres qui s’aperçoivent que 
je ne sais pas faire… (09.03.60)
Jésus dans le tabernacle m’enseigne, avec la petite hostie, 
l’abandon, l’humilité, la disponibilité, la pureté, l’amour, la 
souffrance pour les frères. (11.07.56)

JOIE – BONHEUR

Mais moi, « je m’en irai à sa recherche (de Jésus), à chaque 
instant de ma vie », et je ne veux rien souffrir si ce n’est toute la 
souffrance et la joie de cette recherche angoissante et comblante. 
(15.10.56)
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J’ai été content de trouver en moi de la souffrance : c’est pour moi 
une joie particulière : nos goûts du Christ sont un peu étranges 
mais providentiels. (20.10.56)
J’ai fait attention de ne pas effacer la tablette sur laquelle une 
main d’enfant avait écrit : « Dieu est joie !  » Dieu est joie parce 
qu’il est amour. Dieu est joie, ce Dieu est en moi... (25.10.56)
… mais quelle joie immense si cette petite goutte d’amour, 
jetée dans la mer de la haine réussissait à sauver ce soir l’âme 
de quelqu’un tombé pour la liberté ou à réconforter quelqu’un 
d’autre. (04.11.56)
D’abord le sacrifice puis la joie de me distribuer au service des 
frères du monde entier. (17.11.56)
… aimer signifie avant tout et souvent s’humilier devant Dieu, 
accepter et goûter son propre néant, et ainsi, jouir de la joie 
qui résulte de ce qui s’en suit : notre foi complète en Dieu. 
(18.11.56)
Je cherche de pénétrer autant que je le peux dans mon idéal et 
de vivre avec toute la joie, et de la façon la plus complète, mon 
intimité avec Jésus. Le dois l’aimer : voilà tout, c’est pourquoi je 
ne dois pas chercher ailleurs la joie : uniquement celle de l’aimer 
peut s’appeler bonheur. (25.11.56)
J’accepterai avec joie, avec le sourire aux lèvres et dans le 
cœur, toute forme de souffrance que Jésus voudra m’envoyer. 
(07.12.56)
La célébration du divin Mystère m’a comblé d’une joie calme et 
sereine. (01.03.57)
Je n’arrive pas à comprendre pourquoi la joie qui inonde mon 
âme ne transparaît en rien sur mon visage ; pourquoi est-ce 
que je ne souris pas plus souvent... Ah ! Si je pouvais faire une 
grande réserve de joie dans ma jeunesse ! (04.03.57)
La cloche avait sonné longtemps : pleine de joie la clochette au 
son argentin, elle n’a pas un cœur humain, mais les hommes 
l’ont choisie pour exprimer leur joie et le rappel de l’Amour 
(06.04.58).
De l’autel à l’étude, de la Croix à la joie, telle est ma journée... 
(14.07.58)

Madone des douleurs : heureusement que nous avons la Mère 
des douleurs, non que ce soit une journée douloureuse la journée 
d’aujourd’hui... mais seulement parce que nous sommes en cette 
vallée de larmes, une partie de laquelle arrive aussi jusqu’à Na 
Vang. (15.09.59)
Quelque chose me dit que je dois me jeter totalement dans les 
bras de la Vierge Marie, ma Mère... Nous sommes arrivés sur 
une île : la Vierge Marie, rien de plus. (11.11.59)
… je dois me jeter dans les bras de la Vierge Marie, ma Mère... 
Nous sommes arrivés sur une île : la Vierge Marie, tout est dit. 
(12.11.59)

MARTYRE

Peut-être un jour serai-je semblable à vous, suffoqué dans les 
larmes et le sang par amour du Christ, et alors vous, frères du 
monde entier, qui portez un grand Jésus dans le cœur, vous me 
le prêterez votre Jésus, afin que ma foi soit grande et mon Amour 
et ma Victoire. J’aimerais vous embrasser tous, un à un, chers 
frères des larmes et de la résurrection ! (04.11.56)
Je sais bien ce que cela signifie mourir, je sais que c’est 
douloureux mourir, mais si de la mort fleurit la Vie, je mourrais 
tous les jours, de l’aube au crépuscule. (20.11.56)
Puisque les martyrs sont tous innocents, si je veux être innocent 
je dois être martyr. (28.12.56)
C’est bien juste que nous souffrions quelque chose par amour de 
Jésus, nous aussi de l’arrière garde, jusqu’à ce que nous soyons 
appelés à la souffrance de ligne de front. (05.01.57)
Les Martyrs ! Agnès : une jeune-fille que je n’ai jamais vue... elle 
pourrait être le modèle de mon martyre... (21.01.57)
Parfois je suis pris de tristesse en pensant ce que j’aurai à 
souffrir, du moment que Jésus m’a choisi pour cela. Le Christ 
qui m’a choisi est le même que celui qui a donné Vie et Force 
aux martyrs et aux Vierges : ils étaient hommes comme moi, 
pétris de néant et de faiblesse... Moi aussi j’ai été choisi pour le 
martyre. (19.02.57)
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La plus belle image de l’Annonciation : une montagne, couverte 
de neige projetée dans le ciel. Le blanc de la neige : la Madone. 
Le bleu du ciel : l’Ange. Ici au Laos, rien de tout cela, et pourtant 
c’est quand-même l’Annonciation. (25.03.58)
Vierge des Douleurs, je ne veux rien d’autre sinon que tu sois 
ma Mère : et je veux être saint, autrement je me fais honte à 
moi-même. (26.03.58)
Le mois de mai est déjà commencé, le mois de la Madone, 
durant lequel nous avons tous prié et durant lequel l’Immaculée 
nous fait des océans de grâces. (01.05.58)
C’est terrible de constater comment j’attends toujours encore un 
autre lendemain pour être un peu meilleur, au moins un peu ! Et 
pourtant je sais que la Madone attend de grandes choses, en 
union à Son Cœur Immaculé, sur le chemin de la vertu. Mais 
c’est moi qui dois marcher, bien que la Vierge m’en donne la 
force. (24.06.58)
Que la Vierge sainte nous accompagne comme elle nous a 
conduits jusqu’ici. Pour la Madone il n’y a pas de brousse : tout 
trouve place dans son Cœur puisque les difficultés sont partout 
et partout nous pouvons devenir saints. (15.07. 58)
Fête des Douleurs de la Vierge. Je suis à peine revenu de Nong 
Hieng ; en chantant « La Fragoletta » dans la forêt, sans l’attrait 
de la jeunesse et des sommets. J’avais dans le cœur l’attrait de 
la Madone des Douleurs : depuis la Messe célébrée en union 
avec ses souffrances et le charme de toute la pauvreté de la 
petite chapelle de Nong Hieng. (15.09.58)
… aujourd’hui, fête de l’Immaculée. J’espère retrouver, en ces 
montagnes la Vierge Immaculée, vu que souvent elle a choisi les 
montagnes comme lieu préféré de ses apparitions. (08.12.58)
En ce jour froid, plein de vent, reçois, ô Marie, nos peines, notre 
misère à nous, esclaves de notre faiblesse. (17.01.59)
En demandant au Père le Pain pour la route, demandons à la 
Mère le chemin, avec quelque chose de tendre autour, pour 
notre faiblesse… (30.05.59)
Fête de Marie notre Mère et Reine. Une fête de Marie ne passe 
jamais en vain. Une visite de la Madone est une Grâce pour mon 
âme. (31.05.59)

… quelle joie que d’être saints, être des apôtres, être martyrs à 
petit feu ! (31.03.59)
… j’aimerais conserver un peu de joie pour moi ; un peu de cette 
joie que Jésus nous a portée ; afin que notre chemin ne soit pas 
trop ardu. (14.04.59)
Aimer Jésus, idéal de notre vie. Quelle joie, quand nous l’aurons 
aimé pour toujours. (04.01.60)

LA VIERGE MARIE
Immaculée – Vierge des Douleurs - Mère

… la Madone me fascine toujours davantage, surtout par son 
silence, sa Foi, son humilité, son naturel dans la pratique des 
vertus, sa bonté, sa pureté. (10.10.56)
Ce matin, puisqu’aujourd’hui c’est la fête de la Maternité de Marie, 
j’ai écrit pendant la méditation que je veux vivre en Marie comme 
Jésus, dans son sein et être porté par Elle, là où Elle le veut. 
C’est pourquoi j’ai cherché à imiter son silence... (11.10.56)
… dans mon chapelet, les dix Ave Maria sont en vue de ces 
simples parole du Pater : Fiat voluntas tua. (16.11.56)
… je n’aimais pas retrouver en chaque Ave Maria, la parole 
« pécheur » comme unique définition de nous ses fils ; qu’on le 
lui dise une fois, deux fois c’est bien, mais cinquante fois « ...prie 
pour nous pécheurs ». (23.11.56)
Demain, fête de l’Immaculée, avant la Communion, j’offrirai à 
Jésus, Roi d’Amour, toutes les prières que les âmes font pour moi 
et toutes mes souffrances pour les âmes les plus abandonnées. 
(07.12.56)
L’unique chose que l’Immaculée m’a enseignée aujourd’hui est 
que Jésus veut entrer en tous les cœurs, en toutes les maisons, 
même les plus perdues ; triompher en tous les mondes y compris 
les plus éloignés de lui, mais il veut être porté par des mains 
pures. (08.12.56)
… j’ai décidé de prier toujours plus la belle invocation « Jésus, 
Marie, je vous aime, sauvez les âmes ». (12.12.56)
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J’ai peut-être récité aujourd’hui l’un des meilleurs chapelets 
de toute ma vie : je méditais sur Jésus dans le Jardin, flagellé, 
couronné d’épines, crucifié, avec les yeux de la Madone quand 
l’ange lui a annoncé Ave Maria Gratia plena. Hier soir, je ne me 
suis pas endormi avant de terminer le chapelet ; ainsi, en suivant 
le conseil de Bernadette, je me suis endormi en disant : maman, 
maman. (04.01.57)
L’Immaculée, c’est elle qui engendre le Christ et le donne aux 
hommes ; nous, avec le Sacerdoce, nous sommes devenus 
semblables à Elle, dispensateurs du Christ au monde, nous 
devons imiter son innocence et la pureté du lys qui anime son 
âme. (11.02.57)
L’Immaculée rendra mon âme semblable à la sienne, parce qu’en 
elle, le Cœur de son Fils repose à l’aise. L’Immaculée, Mère 
douloureuse, cette Femme qui, dans sa vie n’a jamais péché, 
réduira au minimum ma capacité d’offenser Jésus, afin qu’ainsi, 
mes mains, comme les siennes soient dignes du Christ. (19.02.57)
Participer à l’œuvre de la Rédemption est une bien grande 
responsabilité : mais on se sent plus calme et sûrs, si Marie est 
là, Immaculée et Souffrante : c’est elle qui a le plus offert et le 
plus souffert... (21.02.57)
Oh ! Douce Reine du Ciel, ma Mère, qui m’a engendré à Jésus 
et qui m’a enseigné à l’aimer, dis-moi ce que je dois faire, quelle 
est la volonté de ton divin Fils sur moi, ainsi que ta volonté, oh ! 
Reine des Missions ! (22.02.57)
… j’ai pris la résolution de n’accepter dans mon esprit aucune 
pensée que Marie ne pourrait penser. J’aimerais penser et agir 
en tout, non pas avec la Madone, mais comme la Madone. 
(20.03.57)
Quand on se met en face de Jésus dans l’Eucharistie, et devant la 
pureté de Marie, on a pleine conscience de sa propre petitesse… 
(04.06.57)
Fête de ND des Sept Douleurs… Quiconque souffre doit être 
compris et aimé ; si cette personne quelconque s’appelle Marie : 
nous nous arrêtons, nous la contemplons, nous reconnaissons 
celle qui a souffert immensément pour nous et nous prenons 
la résolution de souffrir avec Elle. Quand je pense à la Vierge 

souffrante, je ne puis m’empêcher de penser à la très douce âme 
transpercée de Marie. J’ai passé au Sanctuaire de l’Addolorata 
à Cuceglio, là-haut sur la colline sur fond bleu et les nuages. Je 
crois que la Madone m’attendait… (12.04.57)
… c’est la fête de Marie Médiatrice de toutes Grâces. Chaque 
grâce... nous est donnée par Jésus, mais passe par les mains 
de la Madone. (14.05.57)
Merveilleuse, la vie intime de Dieu dans nos âmes par la Grâce... 
alimentée, gardée avec une affection toute maternelle par 
l’Immaculée. (26.05.57)
A chaque Ave Maria, je sens que j’aime toujours plus la Madone. 
(06.06.57)
Vierge Mère, plus qu’entre tes mains, je suis dans ton Cœur. 
(09.06.57)
Ma chère petite Madone des Douleurs, nous ne nous reverrons 
plus ici sur la colline ; nous nous reverrons sur les routes du 
monde. Je te retrouverai encore, et tu seras encore force et 
courage pour la marche, comme tu l’as été ce soir : une vraie 
source d’eau fraîche. (1706.57)
… la Madone est la Maman de tout ce qui est Amour. (14.07.57)
La Madone m’a aimé aujourd’hui. La journée était belle : tout 
l’azur ne servait qu’à encadrer les forêts ; les sapins et les 
mélèzes d’un vert éclatant, et le lac de la Serraia, magnifique... 
Je suis un peu fatigué, mais c’est tellement beau d’avoir été chez 
la Madone. (28.07.57)
… sans une grande dévotion à la Vierge, à Celle qui dans le 
silence, l’humilité, la foi, a écrasé la tête du Mal, la vie ici en 
Mission, serait impossible : je dis, la vie d’un Missionnaire qui 
veut être tel. (06.01.58)
… Jésus est resté dans le Saint Sacrement, mais la Madone n’y 
est pas restée : c’est à nous donc d’avoir le Cœur de Celle qui a 
engendré Jésus au monde : à nous Sa vertu et le parfum de sa 
pureté, la force de son humilité, la constance dans la souffrance, 
sa docilité à la volonté de Dieu. (20.03.58)
La Vierge des Douleurs n’abandonne jamais celui qui souffre, 
puisque tout ce qui s’appelle douleur l’intéresse particulièrement. 
(21.03.58)


